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SOCIETE DES .ARTLS.4 YS 'con nom pu suninel1 que comme délé- tuts de la Société, sans effet rétroac- que les trois dernières lignes de la
- f gue de la succur. a.e de Québec fait tif néanmoins pour tout ce que la section 7, qui se likent comme suit

gsebegn/rai u6 .7airz;ier '93 enrégistrer un protêt contre le vote UIt aura pu payer envetdesutstzjrsàtp.btind lu
à .loittréal qui vient d'être pris sur le sous- cl ause, de la Charte ou des articles tenant-gouzerneur e,: conseil, tel liue

PROCÊS..VERDAL amendement de M. Contant comme des Statuts ou Règlements amendés pou rvu par la section deuxième de cet
M. A.Braltprsidnt énéalétant une violation de l'article 1411f ou abrogés comme dit ci-dessus, acte.Il.J A BrffItpréidnt énéaldes Règlemen-ts de la société des Ar- En fui de quoi, mon seing donné Cette motion est perdue sur divi.occupe le fauteuil. tisans et se réserve tout recours. après lecture de la déclaration ci-der.- sion.

IlM. P. E. E. «Bélanger, de la suc- Il. P. J. Montreuil, délégué de la sus, les jour, mois et an susdits. M. Patenaude retire les d.ýux au.
cursale de Québec, P. eJ. Montreuil, succursale de Lévis, M. Chz. Du- Tém~oins présents: tres motions dont il avait donné
de Lévis, Chs. Dupont-Hébert, de pont Hébert déligué de la succursale Ctemio prdesrdv-avis.
Trois-Rivières, et B. 0. Béland de des Troii-Rivière. et M B. O. Bé- -Ctemio sprdeuriv Proposé par M. joseph Lam-arche
St-Hyad-nhe.représentent leurs suc- land délégué de la succursale de St- SO'apy a .OiirDfen ucursales respectives. A peu près Hyacinthe, font enrégistrer ler pro- Pooé par M. L. A. Lava' l1ée,ap- lappuyéio par M.oiner ldrsie que
't'ris cents membres sont présents. têt dans le même sens. ler p uy par M. J. E A. Giroux que î~lae usindsone edotd

Il. le Président rappelle aux mcm- Arice la deaded 6. 7,rchambault, 7e vote aux succursales ainsi que la
bres~~~~ quAet sebé 's u lesa demnet-udeva propo arltice ,5 ,7 ,9 î î7e manière de passer les lois de la So-bresquecete asemlée 'es qu le amndeentsqu'l dvai prpo-59 des règlements soit remplacés par ciété soient référées au Bureau de di-lacniuto ecledu, rer de- sc& pour-la créatio .n -de nouvelles lsuWivants Tection pour les étudier et faire rap.

ýcembre dernier laquelle a été ajour- caisses sont remis à l'assemcrblée du AT . -aScéé_porbtd port.
née à ce jour. mois de mars. 1 venir en aide, par une allocation Adopté sur division.

Il est proposé par 1M. B. O. Bé- Proposé par M. Y. A. Lav-allée,ap- hebdomadaire, à ceux de ses mem- Et la séance est levée.
land appuyé par M. Narcisse Brouil- puyé par M. J. E. A. Giroux que la bres que la maladie ou un accident
let qu*un comité de dix soit nommé formule numéro 4 des règlements de empecheraienit de travailler ou de
Par Cette assemblée peur agir avec le la Société des Artisans Caniadiens-vqeràlusocptnsrdais
bureau de direction central, du prc- français de la Cité de Montréal soit ou autr<s pouvant leur rappor e pro- UNION ST-t O )EPff
poseur et d'un délégué de chaque abrogée et remplacée par la suivan- fit, ainsi que pour assurer ýune aide
suCcursale pour décider la meilleure te: pécuniaire à leur veuve ou a leurs hé- DIMAuNCHE, 29janvier 1893.
imithode de mettre à exécution la FORMULE No 4. -ritier ou ayant droits. Présidence de H. Latigelier, 6cr,décembre derier laccoranlée drit - Art 5.- Pour être admissible dar!s Présidentdécebrederner ccorantle doit Déclaration de l'aspirant faite et cette Société et e. rester membre, il Ouverture de la séance par la ré-
de vote dans les succursales, sgnée avant la remise du certificat î aut pu.,éder les qualités et remplir citation des prières accoutumées.

Proposé en amendement par M. at'estant son admission, les conditions suivantes : Le Prcsidcnt fait remarquer à l'as-Joseph Contan-, appuyé par M. J' RS0ÉT DEA1NS AirrAsms- 1 0........ .... ........ ....... é tlu rsne M .B
A. Boismenu qu'un comité ne soit MO,',TIIAL j» 2 C................................Delorme, 1 . A. Fournier, Ed. Cus-
pas nommé et que, vu les irrégulari. <Le lieu), (la date), (te moi-), (l'an.) j3 O jouir d'une bonne santé,d'une son, A- Larochelle et M. Gaudette
t -s du vote de la dernière séance, le Jsusgé,arsvorri.bonne constitution, n'être quiet à au- délégués par la succursale de StSi
président n'ayant pas demandé au.\ connaisnce d- )a Charte, des Sta- îcurie maladie héréditaire, acquise ou mon, ItMh. ft. Corbeil et O. Vade-
inembres la production de leurs li. tuts et Rc glemcnts de la Societé des incurable, ni afiligé d'aucune infir- nais d'Acton-Vale ; M. Ch. Pré.

vre, e dt otesot anué.Artisans Canadiens-Français de la mitentbeaatlamsin chette, de St-Damase, etc.
Propoé en sous amendement par Cité de Montréal, et afin d'éviter't 40 -............ ..... ................ Après lecture et sur proi.>oitidn

M A.LavaIIée, appuyé par hi. J. toute difficulté ultérieure quant à 5 #ý Etre âgé de ving' et un ans de M. A. Bernier, appuyé par ?P. L.1ièca quenedoeaptis a la der- 1-interpr,&tation a donner à la Char- revalus et ne pas dépasser lkâe de Plamondon, les trois derniers rap.
niesé e dronnt soit sui,sa te unttuse Rèrlements dé- (lanecn asrvls ports sont approuvés.-comitle comoot de dersi s emres ndare solennellemient que je subor- C cEltre Canadien-Français ou Rapport financier du Secréta.ire-

comté ompséde ix embesdo .nerai mes droits contre et mu-? considéré tel tiésorier pour le mois de décemnýreChoLis dans le Bureau de Montréal obligations enveri la S:ociété à la .70' Parler 1L langue française et 139 z. M. F. Decelles, appuyé Par
du bureau de direction et d'un délé- Charte et aux Règeet e oc résider dans la Province de Québec hi. L, Plamindon, pîopo3e que cec
de chaque succursale, afin d'étudier au moment de telle difficulté d'in- 1(r de tadlnistùmr. rapport soit adopté. Agréé.
et de voir si la motion adoptée à la terprétation ou d'application, et que 1Plusieurs autres modificationspro- L'ordre du jour " Motions règle-
dernière séance peut être mise en je ne réclaMeri jainai -s, pour quoi psées et secondées par les mêmes mentaires "étant appelé, M. H.
pratique, et que ce comité fasse rap- que ce boit, i'app!icatiqn des clauses P Ontasirjte.Lnei rpsapy a .J
Port à la prochaine-assemblée géné- dans la Charte au. atcles d.ns les 1I1 est ensuite proposé par 'M. P. A. Cadotte que l'arricle sujxaflt soit
ra3e, laquelle adoptera ou rejettera Règlements qui aurqný. ét regulîè- Patenaude appuyé par M. A. M.aot 'ril 6 es Règlemcns
le dit rapport- remnt et légalcmcnt .-a .mend1és ou Campeau que les trois dernières Ji- sous le numéro 2(034:' La 1emm>

Le vote, est pris sur ce sous-amen- rme
dement qui est pERpr sur ii n abrogés, lesquels scroInt censïs mz'a- gnes de la sectio". -, de la charte dc l1 enfants ou héritiers d'un mem-

.r dvison.voir jamaLis çxi:té lors du. règlement l1a s". été soiznt~ biffées , ces lignes bre qua aura éte endetté envers*
L'amendement c'e M.joseph Con. d'aucun difL:renà pourra encore être -ot e uvne s4Lrge aSdt durant au moins untant est alors mis aux voix et adopté môclijiê ou annulé p-r. tout .chage- :" 1 rnfocctf -ue -s an n'urn pa dr. "Ln le.

sur division muent légalem -nt et régulièremen t qu t.éltC4~o - .S d-cê t l
X. P. E Enîile flélangcr tant en fai asl Chrt au dan le Sta =u~- j s u bié ce ' i-desb.u adv-1ienant *

,~<, -~~e
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ttio,.gtprýès avoir payé, d'un temps
c1ýal-à-celui du.rant lequel il a été en-
aaetté. Cependant, .comme pour le
%bénéfice en maladie, tout membre,
4uOque soit son fige, endetté de»)uis

rmue nnée ou plus y aura droit aus-
na -après avoir payé tou, ses arre-

i~gesplus dix pour cent s'il se con-
-- kn aux autres disposýitions de

"article 258 (les Règlemients.
.Aptrs discussion, le vote donne le

LazéSUILùf suivant, en tenant Lutitple
e ý-u szimtin dans les succursales.
- a louor la motion Langevin.I 7~
:a Contre la ... 137

iajoritéptira " 38
Eît elle estJ~éclarée perd ue,n'ayant

1ias .réunie leà tr, is quarts des vo-
=aris.

bl1. J A. Cadotte propose. appuyé
vpr hl. H. Langevin, l'adoption
a4c !'article suivant sous le nun-é

2= 8k. à la suite du numéro 58
vr4z la Constitution : Il En aucun

ýý1),.arèbexamen et sur certifi-
.=at ýsigné par trois médecins de !.on
=haix ýconstatanit l'incurabilité de la

:iladie ou l'incapacité perpétuelle,
«=5e la part d'un membre, de vaquer à

j eoiie 'occupation, le Comité de Ré-
_ý1e Ctntral pourra, par un arrange-
.iment à l'amiable avec tel membre,
-radieter pour une somme fixe et dé-
-e'!rrinée n'excédant pas celle à la-
.qelle il aurait droit advenant bon
.c=&&ès.au momient de cet arrangement,
i= droit à tout secours futur pour
-Zacapacité ou à cause de mort. Pour
Zs:fns d'un arrangement clans ces
-ýz=nditions -e Comité de Régie centras
.Mstaitorisé à collecter.sous les mêmes
"!penes 'que pour le paiement des con-
ifc--tr.bLàýtions mensuelles et au décès,
,ear répartition comme autrement dé-
EirrnmÎée eni l'article 239, ce que né-

..xRsairc au rachat, et à décharger le
"ciiride toute obligation ultérieure

c=nvcs la Société.'*
.Apri~s di>cussion, le vote donne

neC reultat suivant, eni tenant compte
«:Ou 5Ecrutin dans les succus-iles :
3 0 Pour la motion J.A.Cadotte.. 192

.410 Contre la ' 9 Ni A 36

!:Najorité pour la Id "d Id 5
E.t.clk est déclarée perd ue,n'ayant

geas j-é,nie les trois quarts des vo-

ll.Jos. Marsan. appuyé par J. I.
I3Bla-n&zd :

Considérant que. aux termes de
£Z.rtic 6 1 des Règlements, "daucune
cda4cnsc extraordinaire d*administra-
Cion ou autre déboursé non prévu"I
,zsar 3es dits Règlements ne peut

j4r&e.faix ni autoribé à moins qu'il ne
:2eitpaé à telle dépense ou débour-
je.p jar une cotisation spéciale ,

'Considérant que. en vertu dc la
13oi in corporan:t l'Union St-joscph dc
.,ýt-1y-acînthe, il est loisible au Co-
'imité de Régie Centra. de rérartir
slll.. dépense extraordinaire ou autre
4z'19aotr-.-soit généralement soit sur
t:=tahis, membres seulement, sui-
.IiRt-que l'ensemble ou qu'une partie
~etlcmnt des membres sont inté-
ýCss-et à cotiser tels intéressés
*Iou-te paiement de tel dépense ex-
ss2%-ardiaire ou déboursé non prévu;

izaamr, que cette dispobition de , loi
j-at&téc s'applique plus particulié-
,r-_entaux dépenscs cxtraordinai-
r=e .déboursés d'urgence pour
l~IZ>cdxlniuistration immaédiate tels

que ceux et celles permises par les
articles 37, 38 cZ' autre-% de la Cons-
titution ou des Règlements ; qu'une
cotiation spéciale de S0 cent*ns par
année a été, le îo avril dernier, con-
forinénient inîposc pour parer à
certaines dépenses aussi spéciales et
déterminées par le règlement impo-
sant telie cotisation - dépenses qui
peuvent être aujourd'hui retranchées
ou miodifiées et qu'il importe de dé-
. rminer mieux et autiemnent quels

seront, à l'avenir, les dépenses extra-
ordinaires ou autres c!éboursés pr.r-
mis et imiputab!es à la coti:-ation spé'
c.ale susdite de 50 centitis par annee.

Considérant que le paiement, 1 0
pour la distribution chaque semaine
comme aujourd'hui, d'un journal offi-
Ciel ; 20'* pour l'irdemnité (ou partie
d'icelle) au Sec étai e-Trésorier géné-
ral ; 3 0 pour les frais de déplacement
occasionnés pax. la venue,à St-Hyacin-
tlîc deux fois par année, de délégués
des Succurs.Iles--le tout dans les
conditions indiquées ci-des-ous-se
rait un emploi plus judicieux et
mieux approprié aux besoins actuels
et futurs de la dite coti:aLon spéciale
de 5o centins.

Considérant que l'emploi susdit
est devenu opportun, nécess.ire et
m.ême urgent, il soit résolu

Que le susdit règlement adopté le
ici avril 1892 soit amendé cen en re-
tranchant tous les niots après les sui-
vants : Il Une somme de 50 centins
pir année, payable par 25 centins au
commencement de chaque semestre,
est imposée à et sera due par tous
et chacun des membres de l'Union
St-joseph sou; les peines ordinaires
et comme susd.ýt I et en y ajoutant
les dispositions ci-dessous :

Le produit total de cette cotisa-
tion. aussitôt qu.e collectée en avril
et en octobrr~ sera, par le Comité de
Régie Central, employé dans la pro-
portion suivante :

1 0 Il sera payé aux éditeurs du
journal l'Ec/w-le dit journal étant
le journal officiel de la Société aux
termes de l'article 147 des Règle-
xneg>ts, choisi et contrôlé comme tel
par le Comité Central eni ver-tu de
l'article 148 des dits Règlements-
pour l'expédit ion, par les dits édi-
teurs, chaque semaine, à tous les
membres en dehors de St-Hyacin-
the et à ceux des membres résidant
eni la cité de St-Hyacinthe qui le
désireront,du dit journal d'après son
prix coûîtant.

2 ID Une somme d'au moins $ioo.
oo sera affectée au paiement d'a"-
tant pour indemnité au Secrétaire-
Trésorier-général-la partie de telle
indemnité à être prise dans la caisse
commune ne devant pas dépasser, à
l'avenir, la somme de $ioo.oo.

3O La Balance servira à payer
les frais de voyage seulement, deux
fois par année, à jours fixés par le
Comité de Ré.ie Central, d'un délé-
g >ué par chaque succursale composée
d'au raoinS 25 membres et de deux~
délég iés par chaque succursale com-
prenant au moins 5o menmbres et
plus Pour tous frais de voyage de
tels délég.ués-, il sera payé à chacun
d'eux la somme de io centins par
mille de distance entre l'1endroit de
la Succursale qui l'aura délégué
et la cité de SI,-Hyacinthe, une
fois payée et sans drioit pour re-
tourner. Lés droits et devoirs deésI

délégués, soit avant leur convocation,
soit durant l'assemblée tenue en
vertu d'icelle convocation, soit après,
seront ceux qui pourront leur être
assignés ou dévolus, soit par la Suc-
cursale qui les aura délégué, soit par
telle assemblée, soit par le Comité
de Régie Central en vertu de leurs
pouvoirs respectifs.

4 0 Le ri iidu, s'il en est un, ser-
vira au pakc-ment des autres dépenses
extraordinaires qui pourront devenir
nécessaires

Après discussion, le vote donne
le résultat suivant, en tenant compte
du scrutin dans les succursales:.
5 Pour la motion J. Marsan ... 201

6 0 Contre la Idd ... 8

Mlajorité pour la "... 112
!lt elle est déclarée emportée, en

tenant compte du scrutin d-ns les
Su ccursales, par la majorité ci-des-
sus.

L'assemb!ée se trouvant dans l'o-
bligation, conformément à l'article
41 des Règlements, de remplacer
NI. Jos.Beraid, comme membre du
Comité de Régie, M. J. H. Blan-
chard propose, appuyé par M. B. O.
Béland, que M. A. Bonnin soit --lu
m tmbre .!u dit Comité de Régie,vîce
J os. Bernard, pour en tenir la char-
ge comme tel membre du susdit Co-
mité durant le temps pour lequel son
prédécesseur avait été nommé.

Et l'assemblée s'&journe après
quelques autres affaires de routine et
le récitation des prières accoutu-
mées.

J. A. CADOTTE, S.-Trés.

Rapport financicr des Bureauex, Succur-
sales. etc., pour Décembre 1892

(Suite)
Si-Hugues

En caisse de novemibre.$49.35
Recette de décembre... i1z.55

Ensemble ........ ..
Payé : Frais dc port ...$o0.10
A Très. général....... 25.00

Ensemble ..........

Reste eni mains...
Ma rievi 1/e

Balance de nrvemnbre...$24.70
Recette de décembre ... 12.90

Ensemble ........ ..
Payé : A,Galipeau.'$ 7.00
A Très. général ......... 5.50
Frais de port ...... ...... $ 0.10

Ensemble ..............

Reste en mains .........
St-Hi /aire

Recette de décembre. I
Payé:. à Très. général..

Reste crn mains ..
SI-Arizanase

En caisse de novembre $ 10.00
Recette de décembre ... 12.87

Ensemble .......... ... $
Payé : à Très. général.4 1.27
N. Gamache ............ 1.50
Frais de port ...... .. 0.10

Reste en aus...~

~6 .9o

25.10

S36.80

~37-60

12.6o

ý25.OZ

~27-40
2 7.40

0.00

~22-87

;1I2 87

~Io 00

St-Doûninique
En caisse de novembre $1 5.65
Recette de décembre... 32.90

Ensemble .............. $48.5S.
Payé : à Très. général.4.$ 00o
Césaire Bernard ....... 1200

En rsemble ..........

Reste en mains .........

$ 27.00.

$21 5S

Sic-Rosa/je

En cai:ise d's novembre.$ 6.85
Recette de décembre... 16.20

Ensemble .. ... ...... $23-05
Payé : Frais, de port ooS
A Très. général ....... 10o.00

Ensemble ..... ..... ...

Reste et- mains ......... $ 12.97

Acimi- Va/e

En caisse de novembre.$23.93
Recette de décembre.. 43.45

Ensemble .............. $67.38
Payé : A. Grégoire..$12.00
Oct. 1wradenais ......... 300
Eug. Charpentit< r...12.00
Frais de port ......... ... $ o.5o

Ensemble .. ........

Reste en caisse .........
P'lus 19 insignes ..

$2 7.50

$39-88
$1900

Motion >I1arsan

Onr a cru, quelque part, que la mo-
tion Marsan avait pour but d'impo-
ser une nouvelle cotisation spéciale
de 5o centiris-ce qui explique pour-
quoi la majorité qui l'a votée, bien
que considérable, ne l'a pas été da-
vanitage.

Eh bien ! nous répétons ce que
nous en avons dit avant le vote :
Cette motion Marsan, aujourd'hui
en force n'impo-e pas aux membres
de nouvelles obligations Il faudra
donc et seulement payer la même
somme que l'an dernier savoir : 25
centins eni avril et 25 centins en oc-
tobre prochains. La seule différen-
ce entre la motion Decelles et la.
motion Mvar--an consiste dans le fait
que l'emploi de cette cotisation spé-
ciale sera réglé par le Comité de Ré-
gie Central au lieu de l'être par la
Socié' 4 de publication comme l'an
dernier et pour les fins déterminées
par la dite motion Marsan telle que
adoptée le dimanche, 29 janvier cer-
nier.

Toujours cni vertu dc cette mo-
tion. les délégués des succursales se-
ront bientôt convoqués à St- f-yacin-

1 th pour l'expédition ou la considé-
ration des questions qui pourront
leur être soumises alors.

Comito de lZezio

L'dbondance des matières fait que
nous sommes forcés de remettre au
prochain numéro le rapport des der-
nières réunions du Comité.
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BBLIOCR.PHIE

[Voir annonce L. A. Choquet . fmrcl

Cours de Cosmographe, par H. Fa-
bre. I vol. in-i2 et cartonné, de 368
pages avec figures dans le texte et
un planisphère céleste hors texte.
Ch. Delagrave, éditeur, i5 rue Souf-
flot, à Paris.

Table des char itres : i 0 Prerniè-
res apparences du ciel. 2 0 Coor-
donnés et instruments astronomi-
ques. 3 0 Description du ciel 4 O
La terre. 5 0 Longitudes et latitu-
des géographiques. 6 0 Forme d'un
méridien--Dimen,ions de la terre.
7 0 Cartes géographiques. 8 0 Mou-
vement annuel apparent du solei..
9 0 Mouvement elliptique du soleil.
ioo Notions sur la mesure du
temps. 1 1O Calendrier. 120 Dis-
tance, volume, et masse du soleil-
Taches-Rotation 13 0 Inégalité
des jours et des nuits. 140 Sai-
sons-Précession des équinoxes.î 5 O
Mouvements réels de la terre-Ro-
tation autour de l'axe. 16 0 Mou-
vements réels de la terre Transla-
tion autour du soleil. 17 et IF 0 La
lune. 190 Eclipses de lune. 200
Eclipses de soleil. 21 O Les planè-
tes-Lois de Képler-Gravitation
universelle. 22, 23 et 240 Notions
sur les planètes principales.25 O No-
tions sur les comètes. 26 0 Notions
d'astronomie sédérale. 27 0 Voie
lactée-Nébuleuses. 28 0 Notions

.sur les marées.

Quelques fleurs du Parterre évan-
,gélique par l'Auteur de la nouvelle
"Histoire de Saint Augustin ".
Bruxeles, Société belge de Librairie.
i volume in-î6 de 322 pages. Prix :
3 fr.

L'auteur a soin de no.s en préve-
nir dans l'avant-propos, le mérite de
ces pages se trouve dans le choix
des autorités théologiques qu'il a ap-
pelées à son aide pour apporter lu-
mnière et fécondité dans les âmes. Ce

'but sera atteint, pen3ons-nous.
Voici le plan du livre. De la per-

fection. Puis viennent des chapitres
particuliers sur chacune des princi-
pales vertus : humilité, douceur, es-
prit de prière, modestie, mortifica-
tion, prudence, amour de Dieu, pa-
tience, conformité à la volonté di-
vine, charité envers le procha'n, in-
tentions droites en toutes choses, es-
prit de foi, espérance, abandon à la
.Providence.

Quelgues mots sur les perfections
du coeur, un exercice de chemin de
-la Croix, quatre entretiens du P. de
Ravignan, terminent ce volume, élé-
gamment imprimé. On y a joint
quelques pièces de vers dues aux
meilleurs poètes. On relira avec
plaisir les pages de Racine et de La-
rnartinc.

-La Revue Gén/rale-Sommaire
du No de Janvier 1893 :

I. La crise morale de l'heure pré-
sente, Henry Bordeaux, 5.

Il. Philippe le Bon et la politique
française, Ad. Delvigne, 38.

III.Le moulin Vanderbood (suite),
L. Denuit, 5 r.

IV. Dans les eaux 2élandaises,
Hector Van Doorslaer, 73.

V. Chtonique scientifique, Mau-
zice Lefebvre, 94.

VI. CONTES POUR LA NOEL:

I. La messe blanche, Charles
Solo, 105.

II. Le requiem du vieux Hans,
Charl:s Solo, 112.

VII. Lettre de Paris, Edouard
Trogan, 125.

VIII. Tourment d'artiste (poésie),
Comte Albert du Bois, 135.

IX. Variété : Christophe Colomb,
L. Belmont, 137.

X. Quelques écrivains Lelges.-
E. Verhaeren. Ernest Verlant, 138.

XI. Bibliographie, 162.
Société Belge de Librairie, Bruxel-

les. 16, rue Treurenberg.

-Un fat, menant un joir chez
une dame de considération le jeune
marquis de Tierceville. dont la phy-
sionomie peu spirituelle n'annonçait
pas autant d'esprit qu'il en avait, dit
en entrant : ' Madame, je vous pré-
sente M. le marquis de Tierceville
qui n'est pas aussi sot qu'il le pa-
rait. " " C'est, madame, " reprit aus-
sitôt le jeune marquis, " la différence
qu'il y a entre monsieur et moi. "

-Un jeune fat disait devant M
de Montal, que M. de Turenne était
un joli homme. " Et r îoi ", lui ré-
pondit-on, "je vous trouve un joli
sot de parler ainsi d'un si grand
homme. "

-Un pédant disait un jour au
poëte Théophile: " Vous avez beau-
coup d'esprit, c'est dommage que
vous ne soyiez pas savant. " " Vous
êtes fort savant ",répartit Théophile,
" c'est dommage que vous n'ayiez
pas d'esprit.

Rteglementis et Procedures
qu'il importe à 1sus les mepnbres

de l'Union Yt.7 oseph de ne
pas oublier et de mettre

en pratique ou de suivre toujours

Contributions
1 0 La contribution régulière men-

suelle de 40 centins, et toute Cotisa-
tien gé'xralement quelconque en
sus, indiquées comme dues et exigi-
gible pendant le cours d'un mois,
doivent être rayés !e ou avant le
dernier jour de ce mois. La négli-
gence de ce faire, ou le fait de ne
pas payer dans les délais à ce fixés
une somme de 50 cts, ou l'excédant
dû pour d'autres causes entraîne,
pour le retardataire, la privation de
tout bénéfice en maladie, immédiate-
ment après avoir payé, pendant un
espace de temps égal à celui durant
lequel il a été retardataire.

2 0 Un mois commencé ou non
encore fini est payable ci entier par
le nouveau membre comme par le
démissionnaire.

3 0 Les décès antérieurs à l'ad-
mission d'un membre ne sont pas
dûs par ce dernier ; mais les décès
et toutes autres impositions anté-
rieurs à la démission sont dus et
toujours exigibles.

4 0 Il est loisible aux membres
de payer d'avance une somme quel-
conque-laquelle est vesée au cré-
dit de tels membres enpaiement,jtos-
qu'à épuisement de cette somme, de
tout ce 9 .i pourra de-n:ir di.

Applications pour bénfices
1 0 Quelque soit le domicile d'un

membre qui, devenant malade, dé-

sire toucher ses bénéfices, il lui faut
adresser une application pour le
paiement de tels Lénéfices (d'après
la formule à la page 122 des Règle .
ments dans les premiers qua're jours
de la mahdie. Cette application
pour bénéfices doit ê re adressee à
l'un des membres du Comité de Ré-
gie de l'endroit où réside l'appli-
quant si cet endroit est constitué en
bureau où Succursale, ou au Prési-
dent géiéral (St-Hyacinthe) s'il ré.
side hors de St-Hyacinthe ou horv
d'un endroit constitué en Bureau ou
Succursale.

2 0 L'appllication pour bénéfices
réclamant, pour le malade, plus de
quatre jours complets d'empêche-
ment de travailler par suite de ma-
ladie ou d'accident, est nulle pour
tout ce que réclamé avant la date de
la confection ou de la réception d'i-
celle par l'officier auquel adressée.

Cependant un membre empêché,
par suite de maladie ou d'accident,
de vaquer à toute occupation depuis
plus de quatre jours peut, s'il désire
alors ou ensuite faire application
pour bénifices parce que sa maladie
devient plus grave ou pour toute au-
tre raison, déclarer, en faisant telle
application, qu'il est malade depuis
quatre jours.

%ouissance de bénefices
1 0 Pour avoir droit aux bénéfices

en maladie au moment de l'applica-
tion et pour continuer à y avoir
droit, il faut :

Etre malade, estropié, infirme ou
autrement incapable de vaquer à ses
occupations ordinaires ou autres oc-
cupations de nature à rapporter un
bénéfice quelconque, et n'y pas va-
quer. soit directement soit indirecte-
ment ;

Ne devoir à la Société aucune par-
tie quelconque de la contribution ré-
gulière mensuelle ou de la cotisation
au décès, ni une somme de 5o cents,
ou l'excédant, en impositions d'au.
tres natures.

Fournir régulièrement chaque se-
maine si possible, au moins chaque
quinzaine, sous les peines énoncées
en l'art, 257 (page 86) des Règle-
ments, le certificat de son médecin
s'il ne se présente pas de visiteur de
la part du Comité de Régie ou, si le
malade est absent aux termes des
articles 243 et 244 des dits Règle-
ments, fournir le certificat signé par
son médecin et par le curé de sa pa-
roisse et dans les mêmes délais que
ci-dessus.

2 0 Pour avoir droit à la somme
de $25.oo, pour décès d'épouse, il
faut ne rien devoir à la Société au
moment de tel décès et faire partie
de la Société depuis douze mois ait
moins.

Ce bénéfice est payable par le
Comité Central seulement, sur pro.
duction, par le réclamant, de l'ex-
trait mortuaire d'abord et de toute
autre pièce qui pourrait en être exigé

4 0 Pour avoir droit à la somme
de $5oo.oo, advenant le décès d'un
membre, il faut que ce membre, au
moment de son décès, n'ait pas été
endetté envers la Société d'une som-
me excédant $2.oo.

5 O La réclamation de ce dernier
bénéfice doit être faite, par écrit et
par les intéressés auxquels il écheoit,
dans le cours du mois qui suit le dé-
cès, sous peine de prescription.

C/ianyment de domicile
Tout membre qui changer de

micile est tenu d'en informer re7
crétaire-Trésorier à St-Hyacithem,
par écrit,,sous peine d'une amendle:
de 25 centins.

Admission des imembras

Toute personne domicili&- dqid
un endroit où il n'y a pas encore de.
succursale ou bureau établi,. si 4ega
jo-iit des qualités requises pour 4-
venir membre peut s'adresser,. potap
ce, à la succursale ou au burcaudget
plus voisin de son domicile ou .
Hyacinthe, indistinctemnt ;

Les qualités requises pour dréve&
membres sont :

1 0 Avoir atteint l'âge de 2a -
et ne pas dépasser celui de 4-
révolus.

2 O Etre Catholique Romains r-
gulièrement fidèle à ses devoics et
remplir l'oblication pascale.

3 O Etre Canadien-Françis., CMr
reconnu comme tel.

40 N'appartenir à aucune-
ciété secrète ou autre association*%~
prouvée par l'Eglise.

5 0 Etre connu pour jouir d'une-
bonne réputation et d'ne sobriß&
chrétienne.

60 Avoir son domicile dans leem
limites actuelles du diocèse de St-
Hyacinthe.

Les autres formalités à remplEc
pour devenir membre seront indii.
qués à bref délai en s'adressantgen
Sec.-Trés. général.

Devoirs dss membre.
Par le fait de son admission. cg-

que sociétaire contracte l'obl'g.±tign:s
morale de faire tous ses efforts. poSS-
le maintien, le progrès et l'honneur-
de la Société qu'il doit défendre rdt
protéger en toutes circonstance...

Résignatiof
Pour réSigner valablement co:nthé 4

membre de l'Union St.Joseph,. iLI
faut s'adresser directement et pas-r
écrit au Comité d Régie CentxipM.
qui est tenu d'accepter la r
tion si le démissionnaire ne doit rien-
à la Société ou s'il envoie, en mêr
temps que telle résignation, le mol-
tant dû ou exigible de lui. DansiL-
cas contraire, l'acceptation de toutC:
résignation est suspendue jusqu'am-
paiement de ce montant, et de toub:-
autre cotisation devenue exigible de-
puis jusqu'au moment de tel paie-.
ment.

Aux membres absents:

Les membres absents, qui payeat.
déjà, qui désirent payer leurs cotisip-
tions à St-Hyacinthe, ou pour
autre affaire, sont priés de s'adresl.
directement de préférence au SecrFt
taire-Trésorier général, attenda quce
tel Sec.-Trésorier doit recevoir- et es-
pédier toutes les correspondances-..
ce qui, dans bien des cas, provoque*a
une réponse plus prompte aux ccaa-
munications tout en évitant de su r
charger ceux qu: sopt voués à d .
tres détails de l'administration.

Le Graad-Tron.--Un nombrur pariz
d'ingen curs a q: 16 MUontr6al par-rllee-
iixtr les nouve.S sections du chemia så
e Grand Nord entre la rivtère Sajc -

Murioce et Süint-Jd ôqne. Un uraia-re.
gali. r circu o tons tom joura entre Sin .-
J6 öne, New-G.atgtw et Sainte-Jalien&
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UN GRAND PROJET

*Le cardinal P.rocchl vient de sou
.lettre au Pape un projet grandiose
l'ernction sur le mont janieute d'uni
èegise ayant une coupole de mêoeî
for me qucv ce lle dec Saint-Pie rre, don
le ccât serait défrayé au moyen de

*cottibutions des catholiquesl dt.
mtonde entier. On grouperait autoui
dr l'iummense édifice des collège
ecclébiastiques des différents pays.Li
projet sera -oumis au collège de.
cardinaux. Le coût de l'entreprise
cit évalué à tnviron £4.000 000 et Or
câlcule que à'cxécutioii donnerait di.
travail à 14,COO Ouvriers pendant sb
ins. Le lrojtt est tout à fait jh.lin.
thropique, vu la pauvreté du payi.

Chib' Yamoska-L'asgomblée générale
des men brcu de ce club a ou dieu lundi
sti . ions la pré-idtnco de M. R. B. F'un
taise, C.R , h. G. IL Hcnbh&aw agitsat
comwo lsecrétaire.

Après la lecture et adoption du rapport
du secrétaire, j'on prccda à l'électioni deF

ifce avec le t6isltst suivant:
Président, B.. E. Fontaine; v*ee préî%i.

dent, B. B~. Blancbard; Directeurs, Il.
Po ~nue!o, G. Daignauît, S T. Duolos, J.

,. B. U'u6Bsau; beoré taire, J. Lafranmboise.
M. flcnthaw tvait donné sa démission

domme (cCrétairc.
li f'nt décidé d'augmenter la sonsterip-

lion annuelle des membres toueriplours
de dix piastres payable somi-annuelle.
weut.

L'earu est biasse-Quelques inanufuetc-
res de nette ville ont été eblizées d'art ôter
à cause do la baiese considérable de l'eau.

Les lemmnes aqren orne- Au Congrès à
Quib.2e, M. Cascel a traduit et lu an frac.
9a un excallent travail do Madame Eaz
Jones, de Brockville, propriétaire d'ut o
félèbre '?erme modèle de l'endroit.

Premiers élhcs qui one suivi les
Cours del Ecole d Industie Laitiè-
re aie Si Hyacinthe -George WV
Fcrgu>or', Athans, Ont ;J<ha WV.
Res,, Hawkesbury, Ont; D. M. L.
Mt rr, Ormstcwri, Q&.e ;Carl. Zct
terman, Athelb.an, QJue; W. J. Den-
ton, Belleville, Ont ; A. W- Kem P
ton, Piedmont, P. Q, Comté de
Terrebcnne; N apc léon Pratte.,L'Ar.
ge-Gardien, Comté de Rouville ; J.
]2estocher, St-Nichola!?, Comté de
Lévis ; Chs. Royâ, Pe aux Grues,
Comté de ZtioorîLagny ; A, S.
Lloyd, Fort Cov--.gton, N. Y, Geor-
ge Rolanid, Ste, Ursule, Comté de
Ma- k nongé ; i r>ho.se Brgeron'
Ste-Croix, Comté dr Mégantic ; J.
Beaudette,. Loi binière; Leger Pepin,
Lotbinièrc ; P. A. Robi lard, St.
Thiomas de P.etreville ; T Proulx,
St.-Thomas; L. Mênard, St-Vincent
de Faul, Comté de LavalI; A. Lam-
ýbcrt, Ste.-Ursulr, Con té de Ma3kl.-
%longé ; W. E, Clémetit Ste-Ante
de la Pt rAc;r, Comté de Champlain ;
U.-Lacombe, Laiton, Comté de
Beaucc ; H. Pagé, St. Hernas
Comté des Deux-Montagne$ ; J.
Campbrl', Stanbridge Station ; N.
Girard, Béra*ngcr, P. Q ; Louis Guil.
bert, St-Feidinand, 1.). Halifax ; G.

D. St.Laurtent Walkers CLttings,
Arthaba'a; E. Boazbau L'Ange
Gardien de Rouville : Aug. Trudel,

1Ste-Geneviève de -BatiscaruComté de
[Champlain ; Wien B'ow.i, Lachute,
1P. Q ; J. A. Plamondin, Powecrs-
cobrt, P Q ; A. Salfranc, St. Hya.

Scinthe ; Alex. G.)uin, KingsryFrench
Village ; a. BrDlsyert, St. Zéphin,

t Comté dr'Yamaska ; J. Hudson, 79
srut Ricthelieu, Q4ébec ; D. Labo.rté,

à Ste. Th&èse, Comté de Terrebonne,
r D. W Bernard, St. Flavien, Comté

!de Lotbinière . Philias O, Domnisi
gue, Adamasville, Que ; Saut Coté,

5St. Flavier, Comté de Lotbinlêre;-
*P. Si. Germai,', Sr. Jude-, Comté de
tSt iiy.cinthe ; W. 'Woodard, Sit-

ton Flar, Couxvéde Brome ; l-'o
fesseurs- Rév. C. P. Choquette, St-

*Hyacin'he ; NIM. J. D. Leclaire, Sr
H-yacinthe ; P. Macf.sriaie, St. Hya
cinih!.

Sir John l'aompon- SirJohn Thcimr-
son fera voile pour rE ~urope on février. 1,'
ira assister en conféSrece sur l'affaire dle
la mer de Bhritg.

.Ach49 de la sucrerie die Berthier -MM.
M oliol Lefcbvrc et Cie, fabricants de vi-
naigra, de Montréal, avec l'aide do cor
tains capitaliate., viennent de faire l'ac-
quisition de la grande usine à sucre di
Berthiur, qu'itI veu:eut mottro en o,,éra-
tion cette un6.

.Acloîs Vals-Son am)nneur le juge Tel.
lier était en visite dimanche chez M.
Mili;.a MdeDonald, M. P. P.

-31adame L H. Gauvin est do retour
d'n voyage aux Etaus-Unis où elle était
a.-lé pastar quelques temps au milie de
sa famille, dans l'intE4&t do sa santé.
Malgré les boans tratitement, elle est, csao-
re retenue à #a chambre.

-Le Dr O. C. B 6,wa, s'ait de nouveau
frscturé la jambe mn desoondant danss
cave. E,.péronà q-i'l e 'établira bientôt.

-Maiagi à l'horison. pur les pro-
miers jours de février d'une de n char.
mante demoise)ls &ao un jeune frac çciis

Woton-La semaine dernière, la pa-
roisse de W otioa était le th &-re d'un 4vé-
jement bien rata et bien remarquable. M.

Jan marie P!amondon fètait ses noces
do dibunt. La fête était rare et elle
n'tin fut que plup bile et plut; impo'anto
A la messE où les vieux époux. milgré le
froid, malgré leur grand age. s'étaient
rendus avec empressement, Yi. l'abbé
J. A R. Plamondon, peit 6'ie clo% maries
cificiait a-sis'é des ede. MM. Martel,
curé de Steke, et Caron, vicaire de Wor.-
ton. Les vieux époux qu2i tant més à Si.
Jean- Baptiste de Rouvîlle, sont figdi, le
père de 81 ane, st la mère de 82 ani.

Opéra français-Oci a d(cid6 paraît-il
de raire du Ptirc Sobmor à Montréal, un
op6ra fiarç:tis permanent.

Le poisons à llorested-A près des
débat.s qui bc sont prolongés pendant denx
bemaîne.s, le jury do la cour d'assises de
PittaburC a rendu un verdict déolarant te
nommé D.empsîy' naitre ouvriecr de dWa
tries dans la société des Chevaliers du
Travail, coupable d'avoir empoisonné plu-
sieuris ouvriers de l'établixaetcent. métal-
lurgiq1ue Carnégie, à Hornostcd.

La Chevaleris avait déjà protesté de
sa% complètô ignorance du crime de Demp-
".y et avait demaudé qu'il fut puri, si
vraiment les =uouat ans portées oGritre
lui, étaisnt fondée, l'Ordre eodamnaut
de smnblables procds.

aSt-Hilaire-M. Louis Brosseau, rice
cultivateur, de St- Bubert, it mort subi-
tement vers '7 hre, miardi matin, à la rési-
dence de M. Brais, à st-Hilaire Station.
Il a succombil 4 une syncope du c our.

son ?orps a élà transporté à St-Huabort,
hier,, ou les funralles auront lieit de-
mqije.

Lot défun était lepère de M. T. Broea
sleau, sit'o49, de la Sooidtd légale Btiail
Ion. lloee Oum% Lajale, de hlourtréal.

sos plus sincères condoléanes à la fs-
mille.

Uns vptrQl-M. Eusèbe Busuchemin,
uu véidran de 37 38 vient doumouriré,
S3aint- Hilaire, oomt4 die Rouvilte, à 'g
de SO an. Os vénérable vieillrd avait.
a<tst6moin oeu.aire de la bataille do St-
Charles.

Atalade-L'honorab'o Ml. W. f id Préi.
vost est; assez gravement malade à sa régl-
dîas de --t Jérôtue.

Service funèbre - Pour la deuxième
fous seulemient, dans l'histoire des Etate-
LJii, un service funèb.e a 6té côlébré pai
uu prélat et ics prOtres catholiques dans
la talle du Sénat, au Capitole, àl'eaio
dce fuassrailles de M. Jt..hr Edward Kou.
au, sénateur do la Virginie Occidentale,
de cédé ces jours derniersi.

Egypie-Un e crisesaigus vient de sur-
gir eu ilgypto. Le Kbedive avait ren.
voyé Poo cabinet peur en ohosir un autre..
L'Angleterre a exig6 la, d4miesicaR du nou-
veau cab-*net. Le Kh4dive résistie sont ou
feignant de &e soumettre. lIA papulatica
tient pour le Kffdive, mais l'Angle-.
terre l'emportera.

Le Pèêre Didon-Le Père Didon a cru
devoir donner un démenti formel à la ru-
meur qui lui attribeait l'attention de
psoser as candidature aux prochaines élee-
rions g4n6rales en France.

Lion XIII et las France--A l'offoeon
du jubité de ou XtII, le guiavcnment
ftang-tis adé3idé de lui offrir, comme
i'aitieure lem autres puissar. taiont l'inten.
ion de fa;. ..,quelques cadeaux artistique.
Cea cadeaux et eýmposeut de deux peire
déi vases de Sèvres, d'un bleu dit lsvies.
zuli, etL qui seront sr'rmontés do caidéla
bres en bronze doré, à sciât branchez. Lit
plus grande paire, dont la hauteur, non
compris lo& bronses, ett d'un; niltro soizat.
te, Pitt destinée aux appartements privés
du St Père, la pluas petite à l'église St,
Ja'chun.

France-le Dr H',rz a été arrêté en
Atigleterre; on denirade son extradition.

La rapport do l'aut-ipaie sur lacorp.a de
Renach d(o'arc que clui-3i n'a pas sté
empoisonné, maie que la mort eàt7 du-j à

desuase naturellees

Assaiinal.-On raconte qu'un médecin
ca acaien, le Dr Meloche, d-3 [laughton,
Mach., a ét6 tué,il y a que'que tempo.danea
Ice oirconstancts suivatats:

Il a rait. qu'ayant été appelé pour Pan
ser la btesures de deux i.dividus qn
s'étaient btttua à la suite d'une quere lIe,
le docteur rofuoa d'y aller et répandit è
celrii qui était venu le chercher, d'amener
let b csés à îla-ésidenco.

Cc derniet fit part à ses compagnons de
la décision prise par le dtceur, et tous
étaient fort mdcontenta.

Un second commisairel se rendit à son
tour auprès du d( etour et le pria de, lui
ouvrir sa porte, qu'il voulait lui parler à
propos des blessés.
*Le d(c-eur fiý :û, même répons. que si-

dessus.
L'individu était arm6 d'unc fuil, et on

dit qu'ayant, adfores la portal de la mai-
son du docteur, -l tira sur lui, le tuant
presqu'instantaUément.

Ctte haistoire a été racontée par une
persoune q'ui dit avoir reçu dlet nouvelles
récemrnes

Grav6as ate,-'retto du no.
taire Orépsu cions le bureau cet situé %2-
dessus de la banque d'Epargicý rue St
Jacques, Montréal, a créé une vive sensa-
tion en cette Ville. L'accusé eMt blen
connu dans le monde des affaies et jouis.

sait jusqu'ici d'une eoeflieobte répatatiotir.
Leouosation poite contre luai oAt d'a-

voir franti le itdoor siovincial. Dapoir,
un oettain temps, l'h )ij. M. Hall s'apo f>
vait que la bat4 die* timb-e judiciaires
diminuait d'ue feçuel nable. Il ordonna
uLw2 lieti G rome et Oorpoutcr fa-

rent, chargés de l'. ffaivo. li se rendirent
d'abord au unlais de J caite, au buteati
des timbres, et interrogèrent M. Jalinop,'
l'employé de ce d6partemnelé Le résultat
fut da nature it éveiller des eoupgoflI gris.
vois sur le couipt du notairù (Jr6petu.
D'&uLreos renieignomonte disoidèrent les
agents de la pnlio> à fair i une plaiute de-
vant le juge I)csnoyero.

On a déco'uvert dcl e bureau de l'au.
cus6 pour 8250 de timbres. La plainte
portée aontre lui allègua qu'il a fait un,
uomme oe régulier do timbres judioiaires et
qu'il ai ifaâcé sur na ortun nombre d'es-
tampillesr la marque de l'ob:i(érateur alla,
de lai mettre ensuite au circulation.

hl. Or6poau admet qu'il a vandu dea
timbres; mais il nia on avoir nettoyé pour
frauder te trésor publia.

Leojuge Donsoyers a refisé de l'admet.
trt à~ caution et il a attendu depuis samedi,
on prison l'ouverture de l'onquête.

noces

M.Je nBptiste Meuxlur, tuembro d&Il'Unlouat-Joesph do*st. ya.clntl.e, &8llt
Aibtnais, ast d6cé,16 ou cette dernière ville,
après nue quins..ln de lor-a de malad i-
iléVtOityphdldm- aveunt fAir. application pour
bén6fir4à.la t jarvtr courant.

M J. 11- XsucIer avait 6%4 admie omb-e
de notre j6oolét6, la 15 dboesbrie 1S9 t.

Yisa officiel4 des oj7lciert etcupaws ieer
iàorzrs de Pr&d.w :dSerri-

taire ù l' Union St- y0osi
à SI-Hyaintk' it daim

-es -$ucciir.is#

St-Hyaciuthe
Président :H. Langelier.
Sec.-Arch. J. H. Blanchard.
Sec.-Trés. : J. A. Cadotte.

Roxion- F'alls
Président: joseph A. Petit.
Sec.-Arch. Fabien Préfontaine.
Secr.-Trés Dr Alph. Brodeur.

SI-Damase
Président Charles Fréchette.
Scc.-Arch Napoléon Graveline.
Sec.-Trés Z.T. MarchessaultN.P.

Acton- Vaie
Président : Georges Deslandes.
Sec-Atrch :EFle Corbeil.
Sec.-Trés : Victor Lapointe.

St-Atzhanasre
Président: Ludger Mignault.
Sec..Arch H-ector Phancuf.
Sec.-Trés: Zéphirin Norruandin.

St-Hut
Président :.4. Mar.'. -l
Sec.-Arch . joseph Lessard.
Sec.-Trés : Hugues Bélanger.

St Thort
Président :Télesphore Picard.
Secr.-Arclî Loris Gauthier.
Secr.-Tré1s: Napoléon Tanguay.

St-Simon
Président: Edouard Cusson.
Sec.-Arch :Arthur Larochelle.
Sec.-Trés Jcan.ý-Bte Deloranm

Si-bomiinigia
Président: B. Lamoutagto.
Sec.-Arch: L3 r~obitaille.
Sc.-Trés . L J. Dubois.

L'Ange.Garditu
Président: Revd. J. B. Durocher,

ptre curé.
Smc-Arch. - Louis Fontaine.
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Sec.-Trés. Roméo Vaillancourt,
'M. D.

St-Pù
Président : Jos. E. Cadieux.
Sec.-Archiviste : Ad. Chicoine.
S-?c.-Trésorier : Jos. Em. Seney.

Marievil-
Présid-it: F. Huot.
Secrétaire: H. E. Poulin.
Trésorier J. Monty.

St-Ephrein d' Upton
Président: L. J. Kerouack.
Sec.-Arch.: Henri Dorais.
Sec.-Trés. Alphonse Dorais.

Ste-Rosa/ie
Président : Joseph Léveillé.
Sec.-Arch. : Félix Cardinal.
Sec.-Trés.: Charles Tanguay.

Ste-Madeleine
Président : F. X. Hébert.
Sec.-Arch. J. A. R-tinville.
Sec.-Trés.: Adélard Lussier.

St-Denis
Président : J. B. Crevier.
Sec.-A-ch. : F. X. Paradis.
Sec.-Trés. : Hern. Petrin.

Actif de la Sci/té
Avril i. En caisse
à St-Hyacinthe.$6, 74 6.88

Dans les Succur.. 313.05

En tout ......... $7,059.93
Oct.î, 92. Prêt à

Ruvre et Fabri-
que N.-D........$5,ooooo

A RR.PP.Dominic. 1.500.00
A Acton-Vale..... 55.6o
A Marieville...... 25.00
Dans les Succur.. 338.71
Rés.mens.à St. H. 692-57

Valeur totale de
la Société en es-
pèces et obliga-
tions sus - men-
tionnées........... $7,611 88

Donnant un sur-
plus net, pour le
semestre, de .... 551-95

-LIBRAIRIE -

CHARIJE8 BBbAGME Y1
15 Ru.e Soufflo* PA4RIS

Enseignement Primaire, Secon-
daire et Suprieur,-Matériel et Mo-
bilier Scolaire.-Matéricl de Des-
sin.-Enseignement des travaux à
l'aiguille.-Atlas, Cartes et Globes
Terrestres.-Livres de Prix et d'E-
trennes.-Envoifranco du catalogu
=r demande.-23.-4.-'92.

8OC1ÉTÉ BELGE DE LIBBAIBIE

16-R4 .Se Tr6u7n2bgf--.1
BPIUXELLES (elgique)
.irraiEsaIe.-ReIi 'ho~oo

91pe1 LIaz ir, cne etc. Main
pobnei la 1Unu amogr eB4 : fr. 99
paran 90 en

lq. 14 a2$2.w sa o jrmS uer 4-t24. "'MI16jUin, 92. 1

Linugumtu et ck
ÉDITEURb

14-- Ru Richelieu, à PARI&
(FRANCE).

Econotnio politique, Statistiquo, Pinan-
co, Cominerce, Comptabilite, Administra-
tion, Droit comnercial, Droit des gens, &.

HORLOGER-BIJOUTIER
1iC Rue des cascades, Batise. de la

Tribune.'
Montrs Amneaines et saisie, en or et oi A%

gent, horige4,mrgeutcrie, ec. Spécisi : u
iiettc3 en or, argent, nickel et actor. Répeara
tions faites promptemout et satisction garantie.

CELESTINE
Soones do la Torreur en ProvenOe

xxvi"

QUE DEVENIR ?

Marguerite est reetée sans
mouvement ; elle a cessé de vi-
vre! . . .Dana sa chute l'infortu-
née s'est brisé la tête con·re le
pavé de la chaumière ; le sang
qui kort à grands flots de sa bles-
sure jaillit sur les vêtements et
le visage de l'orpheline, et donn.
ne à toutes deux l'aspect de deux
cadavres frappés pr.r le fer d'un
assassin.

Telle était la situation de Cé-
lestine, lorsque dans la chaumiè-
re silencieuse est parvenu le so.
litaire dont Anselme est allé ré-
clamer le secours. Le serviteur
de Dieu, comme l'appelait Mar--
geurite, n'a point vu le père
adoptif de l'orpheline ; il arrive
seul par une nuit froide et obscu -
re, apportant un breuvage nour-
riasant, qu'il réservait à 1 infor-
tunée soeur de Berthaud. Mais
quel horrible tableau s'ofire à
sesregards!.... Deux femmes
étendues sur le Fol, immobiles,
couvertes de aug !. .

Cependant un soupir de Cóles-
tine l'a tiré de son épouvante.

Qu'ai-je entendu ! dit-il en
examinant attentivernent la jeu-
ne fille. Celle-ci a soupiré!....
Elle n'est donc pae morte!.. Je
pourrai peut-être la sauver !....

aussitô , il s'empresse de la
relever, et la replace sur le siège
qu'elle avait occupé d'abord ;
puis, essuyant avec eoin le sang
qui couvre son visage, il laisse
échapper ce cri de surprise et de
douleur .

Cklestine
O Providente I cet inconnu est le

même religieux dont l'infortuné Arn-
tonio avait reçu l'hospitalité dans
une grotte solitaire.

Cédant à un sentiment de com-
passion bien naturel dans une pa-
reille circonstance, le vieil ermite
dépose la jeune fille sur le lit qu'a-
vait occupé Marguerite, et s'empresse

de lui prodiguer tous les soins qu'il
suppose de quelque efficacité. Ses
efforts sont couronnés de succès, car,
après quelques moments de repo-,
Célestine a repris connaissance. Mais
la prudence faisait au bon religieux
une nécessité d'éloigner de l'esprit
de l'orpheline tout ce qui pourrait
lui causer de trop vives émotions, il
se fait un devoir de ne lui adr.sser
aucune question et se contenter de
lui faire prendre une partie des ali-
ments qu'il avait apportés.

Tandis que les yeux4de l'orpheline
se sont fermes sous l'influence o'un
sc mneil réparateur, le vénérable soli-
taire s'empresse de transporter hors de
la cabane le corps glacé de la pauvre
Marguerite, et le dépose dans une
fosse creusée à la hâte. Après ce
pieux ministère, il rev-ent près de
Céle!tine, et, la trouvant endormie
profondément, il retourne à la tom-
be de sa nourrice, où il passe en
prière le reste de la nuit.

Le jour a reparu depuis peu lors-
que Célestine s'éveille. Un change-
ment heureux s'est opéré en elle :
la nourriture qu'elle a reçue du res-
pectable ermite, et le repos qu'elle a
goûté durant plusieurs heures, ont
rendu à son corps toute sa vigueur,
a son esprit toute son énergie, à sa
mémoire toute son activité.

Portant autour de la chambre dé-
labrée ses regards inquiets, elle cher-
'lie à reconnaître dans quel lieu
elle se trouve. L'aspect de ce mi-
sérable grabat, le dénûment absolu
de la chaumière la frappent d'éton-
nement. Bientôt, à la faveur du
demi.jour qui -ègne autour de son
chevet, apercevant un homme qui
s'avance vers elle, elle lui adresse vi-
vement ces paroles :

Anselme!...... Est-ce vous ?......
En quel lieu !ommes-nou: donc ?

-Je ne suis point Anselme, dit
le solitaire. car c'est lui qui venait
d'entrer, Célestne, je suis un indi-
gne serviteur de Dieu, qui viens
vous offrir mon dévoument et mon
faible secours.

-O ciel!...... s'écrie l'orpheline
en reconnaissant le pieux ermite,
qu'elle a vu souvent chez son père
adoptif. Vous ici!..... Avez-vous
vu Anselme?...... Qu'est-il deve-
nu ? ... .

-Je vous ai trouvée cette nuit
dans cette chaumière, seule, souffran-
te, inanimée ; mes soins vous ont
rappelée à l'existence ; mais je n'ai
point vu Arselme.

-Malheur ....... Ma!hcur !......
s'écrie a ors Célestine : Anselme ne
m'a pas point abandonné...... On l'a
arrêté, lui aussi'...... L'échafand l'at-
tend sans doute . Peut-être son
sang a-t-il déjà coulé I... Oh ! mou
Dieu !... mon Dieu!..

En vain le solitaire cherche à ra.
mener le calme dans lesprit de la
jeune fille Emportée par une exal-
tation frénétique que rien .-e peut
dompter, l'orpheine refuse toute
consolation ; elle ne répond plus aux
questions répétées de l'ermite. Une
détermination extraordinaire parait'
l'occuper tout entière.

Sur une espèce de table elle aper-
çoit un long manteau d'homme ;
c'est celui dont le secviteur de Dieu
était couvert la nuit précédente. Un
moment elle le considère avec une
attention muette, et comme plongée

dans une réflexion sérieuse. SoudLi4
elle se couvre de cette grcssière eid-
veloppe, pose sur sa tête un chapedi
à larges bords qu'elle trouve sous sa
main, et, tandis' q1ue le solitaire la
conidère muet d étonnement, elle
dit :

La ville de Toulon est-elle éloignée-
d'ici ?

-En deux heurei de marche, s'4-
pond le religieux, on peut y arriver.

-C'est bien ...... dit Célestine
avec une expression de joie........
Maintenant, bon ermite, pouvez-
vous nie rendre un service ?

-Parlez, que faut-il faire ?
-Demeurer en ces lieux, reprend!

l'orpheline ; et, si Anselme reparait
avant moi, le retenir auprès de vous
jusqu'à mon retour.

-Je ]- ferai ainsi, Célestine : mais
vous avez parlé de Toulon. Si vo-
tre dessein e:t de vous rendre dans
cette ville n'est-il pas convenable
que je vous y accompagne ?

-Sous ce déguisement je n'a
rien à redouter

-Si on vi i vous découvrir
vous courez rit-ue de perdre votre
liberté.

-Je ne crains pas même .la
mort 1

-Fille sublime !......dit le solitai-
re, malgré vous, je vous suivrai!....'

-Non...... restez ...... Je vous ,en
conjure...... et, s'il le faut...... je
vous l'ordonne !

XXVIII

UNE RENCONTRE

Toulon est au pouvoir de Fréroit
et de ses odieux satcllites !.....

Effrayée des dangersqu'elle caurt,
exposée seule au -nilieu d'une foule
de citoyens et de soldats sans frein
comme sans pitié, Célestine éprouve
un profond saisissement. Son âme.
s'exalte d'un transport qui tient de
la terreur et du désespoir. Mais.
bientôt, habituez qu'elle est à de-
mander à la religion des consolations.
et des motifs de confiance, elle cher-
che à se persuader que la miséricor-
de divine ne se démentira pas dans
cette dernière circonstance, et lui
procurera les moyens de retrouver,
avec Anselme et le comte de Morel-
ly, la tranquillité et le bonheur.

Cette persuasion lui a rendu le
courage. Pleine de confiance, elle
s'avance d'un pas assuré vers une
des portes de la ville. Son déguise..
ment, quoique fait à la hâte, lui don-
le l'air d'un des paysans des envi-
rons qui se rendent en foule dans
cette malheurcuse cité, les uns pour
partager avec les vainqueurs la joie
et le profit de leur conquête, les au-
tres pour faire croire à leur patrio-
tisme par un empressement et un
enthousiasme simulés. Enveloppée.
dans les plis nombreux de son man.
teau, et cachant sa figure angéliquesous les larges bords de son chapeau
de feutre, l'orpheline trompe les re-
gards de la susceptibilité républicats
ne. Nul ne la connaît, nul ne l'ar-
rête. Enhardie par un premier sùc-
cès, elle ne craint plus de se mêler à
la foule qui circule, confuse et agitée
de sentiments divers, au sein della
cité soumise. L'aspect des farou..
ches soldats qui la rudoient n'effraye,
plus sa pensée, les clameurs des dé-
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, iagogues S bonnets rouges n'appGr-
.:tent à son cSeur ni trouble ni héita-

tlon, et l'assurance de sa démarche
achève ce que son déguisement
commencé. Malgré les obstacles qui
s'offrent àur son passage, pas un
point de la ville où elle ne pousse
ses inquiètes investigations.

Dans sa course empressée, elle est
parvenue devant un vaste corps de
garde oùi le représentant Fréron a
,établi son quartier général. Devant
la porte du bâtiment militaire tout
est mouvement désordonné, agita-
tion confuse. Plusieurs groupes de
soldats sont formés autour de tables
chargées de vin. On y dSscute avec
ývéliémen ce, on y boit avec profusion,
on y. rjt d'un rire forcené, au bruit
du choc fréquent des verres.

Des femmes en haillons sont
mêléec aux soldats dont elle8
part'Agent l'enthousiasme et les
libations. Des citoyens en carmna-

l gnole unissent les félicitations
du patriotisme aux éclats' d'une

hideuse orgie. Prés3 de là, sur la
-place continguë, s'offre un appa-
reil non moins formi dable : des

.fûtiils élevés E;n faisceaux, des
chevaux caparaçonnés, des ca-
ýnons disposés en batterie, des
ertillenrs préparent des muni-
tions de guerre, parmi des cais-
'bons> des 'tambours et des mor-
,ceaux de boulet&.

'Sans la résolution solennelle
qju'elle -. prise de tout tenter
pour arriver à la découverte
£lAnselmne et du comte de Mo-

'relly, objets de sa. tendre sollici-
tude, Gélestine aurait fui riréci-
tamxnent de ýe lieu redoutable,
où elle ne i3aurait s'arrêter sans
éprouver un profond dégoûtuîae
involontaire terreur, et peut-

~rtsans courir un inévitable
dancar. Mais l'espérance lui
fait un devoir de scruter avec
une minutieuse précision toutee
les parties de la ville.

De l'édi fice occa.pé par les Pi-
caires de la Convention est sorti
tout à coup un nombreux cortè-
ge de démocrates, coiffés du boa-
net républi-ain ; un perEonnagc

- au regard féroce ept aux miliet
d'eux comme une idole entouré(
d'adorateurso : c'est le représen
tant Fr-éron. ... et ceux qui Il
aueivent a, ec toutesi les démons
trationu du respect Fon...*a de
bourreaux !-ooo

La jeune fille n'a pu reteni
un cri perçant ; au milieu de
brigands qui entourent la divini
,té républicaine, elle a reconnu..
caracalla !

Son épouvante est àson cou
ble. Tiremblante, 'perdue, e
_proie à la plus nurmontabl
horreur, la ti n ide vierge a pein

-à se soutenir cur ses genou
chancelante. En vain elle tent
un efiort pour fuirse8 pieds seui
blent fixés au sol par un lie
eurnaturel ; elle ne peut fair
«Un pas, et,saus un banc de pîerr
-à hauteur d'appui qui se trouv

?.,vaurt elle, et.sur lequel elle
attache ses mins égarées, la
jeune infortunée, privée de lfor-
ces et piresque de sentiment,
roulerait défaillante sur le pavé
de la p,.aee publique.

Le féroce Carcallatout occupé
des ordres qu,3 lui transmet son
supérieur, n'a point remarqu(
Célestine, n'a point entendu ce
cri d'effroi. Caracalla a disipa-
ru, ainsi que les autrea démaugo-
gues qui composaient le cartège
républicain. Tout est calme
maintenaut dans l'édifice mi!-
taire où peu d'insbtar.ts aupara-
vant régnait un si affreux tu-
multe.

Célestine, remerciant le ciel
de l'avoir délivrée de la présence
du ecélérat dont elle n'ignore
plu; les coupables desbeins, se
hâtte de quitter ce lieu qui t
failli lui être ti funeste, bien ré-
8olue de se tenir en garde contre
toute surprise ultérieure. Mais,
hélas ! oh porter ses pas mainte-
nant, sans s'exposer à rencontrei
de nouveau l'homme du crime «

Incertaine, elle marc!, nt
hasard, s'envetoppant plus étroi
tement de eon large manteau, el
de confiant à la Providence, dt
la protetion de laquelle elle n'i
jamais désesipéré.

Tont à coup, à l'extrémiti
d'une place publique où ell(
vient d'arriver, le &-n guerriei
de plusieurs trompettes a reten
ti. L'orpheline s'arréte. La fan~
fare a bien tôt cessé, eto autou
d'un officier municipal, il se fai
u grand silence; alors le hérau

sans-culotte lit à 'haute voir 1:
proclamation suivant--

* Habitants de Toulon!

L'état présent de notre vil
éveillant la sollicitude de nc
frères représentants, au nom d
ta République, le commissair
Fréron ordonne à tous les bý)i
uitoyens de se rendre ce soir n
Champ-.de-Mars, afin de prendi
part aux mesures e.-t-aordinairi
qu'exige la circonstance. Qu

>cwnque refusera d'obéir à c,
ordre sera considéré comme r
1 e'e, et encourra la peine

8mort.
1Vive la liberté ! Vive

r République !"
*~Et quelques citoyenis, agite.
en l'air leurs bonnets dits de

*nation,, répètent avec enthlo
siaime ces dernières paroles

Lhéraut démagogue :
n Il Vive la. liberté!1 Vive la ]E
e publi-lue !"
e Les autres,, s'éoignaut en
" lence, se demandent les uns, al
"e autre- : "11Quelles seront do
i- ces mesures extraordinaires ?"

XXIX

LA FUSILLADE

De toutes parts les habitants
de la 'e1té se rendent au Champ.
de-Mare, les 'ns faisant écluter
la satisfaction de l'enthousiacme,
les autres laitisant lire sur leur
front pâtle et soucieux l'inqui4-
tude dune ub6istance forcée.

Célestin.e ne méle à la foule
tumultueuse.

Moi aussi, se dit-elle, j'irai au
rendez-voue. Si le comte de
Moreliy est dans cetteville, ai
Anselme lui-même y a porté ses
pap, ils auront eu connaissftnce
de la proclamation qui appelle
tous les citoyens au Champ-de-
Mars. 0 mon Dieu!..-. si
j'allais les y retrouver 1

Et le coeur de la jeune fille
palpite d'esp%éraiice à cette cou
folante pensiée.

Plus de trois mille citoyens
-en remplissent l'enceinte, atten-
*dant dans un silence solennel
qu'on leur fasse c&rnnrdtre le but
de cette convocation générale.

*Maiv, ô trahison 1.... ô crime L.
comme ai la guillotine était trop

>lente à iiivorer les victimies, Fré-
ron les y raraemble.. pour les
assassiner eu masse !
SCet atroce Sardanapale à pré-
venu l'arrivée de la population

r cr&dule.Monté sur un cheval fou-
gueux,entouré de canons, de sol-

-dats armés t3mme en un jour de
r battille, et d'ue cohorte de bri-

IL gands, ses %dor ate urs forcenés, il
ne tarde pas à du.nner ses ordres.

a Sý'udain les citoyens sont cernés-
les bourreaux s'élancent. Cara.
calla, digne créature du Nérou
moderne, eet là, lui aussi, ardent

e exécuteur de ses volontés. Comn-
me ses infâmes collègues, il 8-

eprécipite dans la foule avec un(
'e violence imposgible à dépeindre,
lm C'est au:gré du caprice, des pas
.u sions. de l'intérêt, de la haine
ýe du hasard, que les -cannibale

>à Choisissent leurs victimets. uni
j. a'attache à son euveemi, l'autrei
et son créancier ; tous ceux qu
e- sont réputés avoir de la richesse
,le ceux isurtout que leurs talent

ou leurs vertus rendaient jadi
la recommandables, sont séparés d

la foule. Plus de deux celui
nt victimes sont rassemblees, atter
la dant l'effet d'une proscriptio
,. calculée w7ce un infernal sanl
lu froid, acecoi0plie avec une barbu

rie délirante. D'un cbté règu
,é l'incertitude, de l'autre la con

ternation, de toute part une ai
si goisse, une perplexité inexpr
ux mables. Tous les spectateu
nc sont dans les trances d'une a

tente cruelle.
Tout û coup Fréron donne

signal. O spectacle révoltani
Soudain à la fois cent meurtr
sont consommé!.... La ter

s'abreuve d'un torrent de sang!
Parmni de ugea de fumée la
désempoir rugit, dus cri@ affreux:
déchirant..; lew muamnnte, let
blessé, s' tent sur~ Ibio cndav-et
des mortel. .........

Cepenc½.nt, pAr ordre du
tyran~ Fréron, l'abominable Ca.
racrila él?-ve la voix de sten tor'
du seila de la multitude des
bo)urr-jaux :

Il Que ceu= qiui ne sont pat
morte ae relèvent t. .... S'écrie.t
il$ li, République Leur pardon.
ne

cnufantli dans cette promesse,
tous jeux que le p'lomb m.eurtrier
n'j. pas atteints i-e redrtes8eut.

Mais, ô comble de perfi.die!la
fusillade recommence t. ... de
nouveau les malheureux sont
foudroyés ! La terre en eBs, ion.
chée !. .. .

Ce n'est poirt asiet pour les
monstres insatiables de vengean-
ce. Ar.*-.n&, d'une rage satý-.ni-
que, ;le sc précipitent armés de
sabrez au milieu de nette herri-
ble boucherie. Là, tout1i ce que
leL, ballet; ont épargn& termbe
sous le fer dea assassins, jusqu'h
ca que, raFSssiés de sang, ils
soient forcée de renvoyer~ ù une
autre séance la& continuation d
mafsM3rO.

Le s;p.t*teurs passds. de cet.
te scène épouvantable, le c
serré d'une protonde horreur,
prennent enfin, dans n mernt
silence, le chemin de la cité.

Et Célestine ?. .. .

Hélas 1 la pauvre enfant 1....
on ne l'aperçoit plus au sein d

*la foule coi.sterniée..&. .b ITDE
main forcenée, celle de l'affre
Caracalla lui. m:ême, l'a saise

-hasard, l'a traînée, sansB la coni
naître, parmi les e7toyefls pro
crits et gisants maintenant ni

*tiléi sur l'arène enFanglantée !..

- La nuit succède au jour, e
couvre de profondes térèbres Il

5cadavre8 du Chamnp-de-Mars.
i Minuit venait de sonner

Sl'horloge de la cit& enseveli
Idans le sommeil. Tout à cou
idu milieu -lu sang et des mi
'ceaux de cadavree, un être au!
Smé se lève lentement!.... Po
esur ses genoux, et comme frsp

ýs dune stupeur soudlaine, il gard
Lun momnent l'immobilité de

n pierre ; puis, comme i un horr,
~-bic souvenir se retraçait à sa ni'

:- moire, il palpe de ses mains 1
te objets qui l'en vironnent, les

S-heureux laigaés nui, sur la pI
2- du meuttre. Alors une affre
ï- réalité se révélant à sa Pen
rs en pouesant un cri d!époiavan

l-use relève rapidement. 0 Pr
vidence 1.... c'est Céeistine 11.

le A peine avait-elle *été plaic
l ! au rang des victimes de cet
es sanglante journée,que prévoys
re le tor~t qu'on lui rézervait,
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suoobatit à l'horreur dont son
-Ange était saisie, ql sie voyant
bout; la main du farouche Caracal-
la, avant que la ['u8illade lancât
la. mort autour d'ellel la jeune

.fille était totié! défaillantte.

.Ni le plorab meurtrier, .ni le fetr
houmicde, lie l'ont pas atteinte
cal*', inainimuée, elle n"",-.tendit
point lei voix qui fit rek ver les
ib'eecés pour les ltiudroyer de
nou veau, et aoai évanoui -sement
prolongé, L'ayant fltit paeser
-r ur mnore- aux yeux des noc-
turtiet quuucà'eure, n'a lieu reu-
Bonett ceésé qu'en l'ubtence du

epril.
B ppelint toutepses0 forc-t

'elle essaye de J'éluioener de et
lieu funeste ; min elle s'arrête
tout àcoup ... un toupir est
,parti dut milieu des morts !

L'inîfortunaée écoute pleine
d'eiioi...Elle ne s'est point

trompéel un nouveau soupir par-
Tint à son oreille ; il paraît sor-
2tir de ta poitritie d'un homme
4rop lent à~ expirer !

Le cetrdd l'orpheline Fie ser-
1-e, maïs', au même instant, m'a
pitié se r'évelle ; à l'exemple

<l'Aqxehne, elle a trop de cliari-
tdans l'âmne pour rtiusei onl-eexurs à un wlhplaureux qu'elle

.pouria p'eut-,êtr-e sauver eiseare.
-Elle ti'Jaésite plus, elle dirige
tes pas, a milieu àe hit nuit, du
acté uà les seons plaîntîlsi ont
1patru, venir. ientôt elle peut
aspervoi~r un homme qui s'agite
au miieu des cadavres ; elle
adélatice vers lui avec un caurage

11BlOUL

A l'&pectqu'iM prend pour
MD, atre Victime, l'inconnu

Iroussk- de iiouveau un faiale gé-
m iuýàent: appuyé bur ses ge-

'nouni, se trainant de corpis morts
'en Srps morts, il u'eff)rce de
parveniir .jubqu'à elle. Célesti-
mie 17& préveu. elle est auprès
Îe'ii±rtuné ilsi se tendent la
Mun>l iA se parlent ; à la voix

idu moraibond Céle8tinie se trou-
ble. ... O dégespoir! 0. bon-

lieur! dr'vaut elle est son gêné-
.u3. protetteur, -Anselmne de

Y'auban ! . .. Anselme, ayant
[Was-.4 Vlestine chez sa nourrice,
Pétauit rendu à l'errnitage que
telle infortunée lui avait désir

&n ,et dans lequel il espérait se
Iprocurer quelques secours pour
sbvenir aux besoins de sa prc.-

[êequi se mourait d'inani-
tOr. ; miais, n'y ayant point

uIetvé le solitaire qui l'habitait.,
1i Yevint à l'habitation de M tr-
uerite1 où le véisérable servi-

kh , r de Dieti l'attendait par or-
Zde Césetstnje. Là,: il apprit

nx.-rt funeste de Marguerite
t le départ de sa file adoptive.
tupatient de lai revoir, et trent -

lttsur le*"uiteis -de lu d4nmar.
c,. il quitta la chaumière et

ilat à la'aku pour y chercher

l'orplî iline :ainsi que Célestine avec une effrayante expressiont d'é-
l'avait prévu, après des riches garement ; ses lèvres ont perdu leur
ses infructueuses, il se roi.dit lui incarnat ; ses cli2veux, dénoués sur
aus8i au Cliatuip-d-Mare, muais ses épaý-ules, sont collés par une sa-
c'étaîit pour s'y voir ft.udioy,3'. nenoire et figée, tout imiprégnéi de

Entraîné parmi les victu -les, poussière. (A milivre.)
ilx aééque légèr-emnent blesaé 2_______________par un coup de ftu ; et, Fe idant

le dépouil ement de.4 niurtas, il FEVRIbR
e.-t Parvenu à léchiapper aux coupa
dc,; jacobins, en imitanta l'iîîîuio- Contrihu':n mensuelle ..------..40
b i d'una cadlavre. Décès I. Choquette....... ..... 25

t'élefitine a repr-is maes 8en8,eîîe tg J. 13. Meunier ........... 25
est dan2 '-.s bras de seii cher Total à payer--------------......$0.90
Atieelnme ; quelques , moleuts,
i lz con riind . it leu rs lar aies', slits

pevoir proîi.rer utie seule patro-
le.

Ma fille, c'est bien toi que le
retr'ouve ! dit enftin le vieilard
d&tolé, eni la pretitat tendre.
tuent sur son coeur.

-Mon père, dit l'orpheline
avec ulie vive ini 1uiétude, danîs
quel ét4at que je vous' revois .

vous ête C'uver' de sait"!- ~
seriez vous blessé ?....

Ceu ns'est rienx, mait fille, utie
balle a effleuré nma po'itrine; ina
bleàsure nî'est p;tt bien profonde.
Unîe crainte plus sérieuse m'-ý
tour.neuîtai.t . .. Tu était; loin de
moi ! - .....- Mais tui ais échappé
à la fureur des bourreaux, que
le no n du Seigneur soit béni.

-Quittons8 ce lieuJ dit Céles-
dtile ;l'odeur du samîeî ai
mal....et puis, &' nouai alilits
êt rue urpris vivant:§! L..

-Tu as raisoni c utinue le
vieillard, r3i ces hommes reve-
ndieit ....

-Ces hommes! interromnPt
l' rpl.eline avec une indicihle
horreur. Vous les aippelez des
hommes!.... les; monstres ?..

-Silenîce! Célestine, on pour-
rait bien nou.; enîtendre L ..
'Viens, cherchons loin d'ici n
refuge.

-ppuyez-vous sur moi, mnon
père, et etisayez de marcher.

Ta préenace rediouble ines
foices. Céte6tine, partons !

-Partout-, répète l'orpheline.
Et la jeune vierge présente bon

bras au vieillard qu'elle soutient
avec une force ai 'dessus de son âge
et de son sexe. Tous deux ils s'é-
loignent à pas lents à la faveur des
ombres, et un quart d'h..ure après iis
ont franchi le champ fatal où sont
demeurés entassés les cadavres de
plus de deux cents victimes.

XXX
DÉSES' OIR ET CONSOLATION

Anselme est à moitié nu. Les
jacobins l'ont dépouillé d'une partie
de ses vêtements, l'autrec est tout en
lambeaux. Son visag-,e est couvert
du sang des victimes tombées à ses
côtés dans l'arène du Champ-de.

Mars.
Célebtine, dans sa fuite, a oubliéle chapeau- qui là couvrait ; son

front; est cmrrunt d'une.pâleur mor-
telle; ses grands yeux blcus rouîlcnt

Avis linportnaat'-
Au-z mezmbres résyidants en la Citéi de

st-I-yacinthe

Le Sccretai re -Trésorier, par lui.
mLT.Iyi Ou par un représentant dû.
ment autorisé, se tiendra à la salle
(soubassement de la cathédrale> chia-
que dimanche immédiatement après
la grand'messe pour y faire la per-
ception de toutes les sommes dues
à la Société.

On peut ussi payer en aucun au-
tre temps, au domicile du dit Secré-
taire-tré,orier, no 1, rue Claude et
S'y procurer toutes les formules ou
inform.ations dont on pourrait avoir
besoin.

QeTléphone "14.
JOS. A. CADOTTE, Sec.-Trés

lit C. ZNA ". A.
Par ordre du Grand Président du

Grand Conseil de la C. M. B. A. du
Canada, en date du ico novembre
dernier et sou-. le sceau du dit Grand
Président, l'Eclho est de nouveau
nomni- l'un des organes officiels du
dit Grand Conseil du Can.Aia pour
un terme de deux ans.

Rte,,ite de Ai. lCucirnd-l b'. hevin
Rlleîand la retiré,t aià-n.'idature. 1. ne
rtot ulus que d'wxz candidat4 é. la mairie
de Mlun te., l'hororsb.e bM. Dejartdinset
M'. tîoclg3no

Mo9qgg -On parle à Maegog de mettre
ur la: uJgDhitue lac Mýuin hramsag g un

deuxièmne batuétu à vapetir t'été5 proch au.

Acton Vcdk-Leî travaux qlue les Ré-
géreud.s Sd3ire do La Préaeiltation font
tctutlewn !W'. lti OJUVOIL sironLter-
mines eouzi èu.

ille nouvelle Nn'e ous venons de re-
cevoair un 14,11i1 tai livra. intimulé Il Le
p,êtro tt ets détrati~urt ou le rrêtrt v n

pa" r le 116v. Pè o bi cs', O M I.
c., <t une; léfutatien noqut:ntn de toutee

1e sou coloes q.ie le cdmoî de l'umpif t4 à
. céeà e"r.mre -o p,ètre. 10 ex qiv nt

.i lu la gamine" par le mOino aut-ea', on.-
ic>.. c. r.îyte ae u'*l ut loisgical dan. c

q ds ci% ouvrage clit dori. ,ieô Pld a t
Ienge" est un chef 4S avto du genre.

Encore -zn dcuil - N mui avo'i lIn don
leur o'appftýndrc quo île R. l' G;affo viont
.t'éprouvcr n nouveau d:uit du t'smille.
Sa. #-our, doct la maladie mo~tivait ton
durciur voya4e4 n'étiait di-jà plus de ce
tuoa.io qqand ton f ôte estr army.>.

U.*.L 10 troiaièzue deuil de fàmllo '.
uvleR. Ph. Gaffke, depulo soi, *louar

Oed.Nouas lui effrons, aveo a-Là

plus respocneuies oondo'danoov, nos vSeuxI ýnr, .15 do prompt rotorr.

Les tzplo8ifàt-ll miard, l'homme à !
in.traîlleuso fidtlmug tc pronote, dtt-on,
d'di> b jr procluainertent rio riatnfacturil
du onrtouolve cet d'txploif's à Capoltoo,
prô.. de Stc broo E".

Cérémonie nuptiale-Le uororrdi. 11
du courant, avait lieu à l'église S, Josopli
de B ddel'ord, Mo., '0 mariage do M. J B.
V. Alorln, do Montrésa, avio l le Fancule
Coté, file ai do de M. D-tutel Cdu'%, n6go-

cin t mcumbro do ýa itgitlatu-o no i'diat
.'u Maire.

La bénédiction nup'i.le a6éîddonsée
par M. l'abb6Ç P H. Dupont, au milier
d'un o.noerî lttrnaontoux de masiqul let
du clhaut. L'fgio avait été tiuperboniont
06oo do pour la oir.'onstavo'.

M. Marinl était o induit par M. F. P.
Bauregard, de Biddeford, et 31ie L2't,
par fon père.

Al tun copicux déjeûtier pris chez
M D.4t.'ol Cô'é, it'sjetini époux sont
partiti pour Montréal, lieu d) leur rési.
doese.

N,.ua nffrons au nouveau couple .
nil.eurit ot. h titi de cil constane.

7ro js Rivière-Mgr Laolioedont cnt.
%vous r.cooonoé te départ pâir Rtome, at
"somuméaditan:sitraio,irs conjoints do soi
dioee,peuilat N.ozi..bienc-, N4rO 0
Caran, P.A ,et M. le cbaooina L 8,.
libeau..

13ranqlev-icL a t.ouvi t'o.'d'o. Ics ac.iaà-
ion. p triée o ntre l- b donteur Alb.rt

G ovy, ;x ministre, Cliarlei. B tilitur, l'ex-
il. uO ob nl'cx '1',utS 8 ta Lcroy,,

MMÇ.B udir, F rdinand D: Les:iopà;
Ch trie, D -Le sups. Il nry C itu, M triai
l3'u.tane, l'ex miolitri P. uvier, 81nateur
8 rat, Sènatcur Dev,!è. Sateur .ii!caulti,
diépü.ýb Dug.aé de la Fétoonerie, déput6
&o'in ptov ait.

L % nag-Ittrat F anquevil o a rt-jeth lei
aiccu aions pot -Sus en;-ro le dépu et ex-
nitistre J i esi R tuho, lu s6a&'enr bah
vo jea et dépu.> E im-ouel A Wo para)
qu'il il auoune preuve pour le, p jur.auivro.

Se-Jcin-Lg c -- il de ville a adopté,
un lèz, entent cletfl,tattt l"'s muanuf.etu
rî.'rui de toutes taxei mnunicipa ws pendant
d'-X agi-. De-UX oonslliers oût v te ou-

Ir~erê,lement.

Etuit des affaires de la Banque de StIaa
ci the p-ur le uiois finissant le e ;Nov.
189à tei que pubilidanîs la" Gasett-c Officiel'e
dii Curiada " le 99 LeCIOMbrù 1891 :
Capital auworit;ô ................ $1, 000,000
capital souscrit ......... 504,600:
Capitrl versé-------------------- 38,3 Ob
tOu'ia de réserve .................. 5,000
illiets un cirvulation ............. 262.6st

LPABS1F.
Ba;-Ince due, aux gu. pt4ivino. 15,122
Dtêpôta du public à dem.............71.68Z
D. pûts4 publie après avis ... 04,9mê
luptoutz ou dlupÔis par d'autres

Banques, t.- ratis ................ 0 ,000t
Autres Ietpéts rembour à demanide 0.10

,à d'autrt:G Lautaes un U.'.uàla' (Xa

Total du passif....... .. ' 5S7,

lýîpýce8--------------------......
sîiets de la Puissance .... 28,7112'
8ilit'ttsct chèques d'* autres Daxîq 25,001,
Le, bi ieu.bourtabîcs ,ut d maxs-

dle.................. ..... . 98
Baiagu.cs duos par d'au*:rcs banques

e'un nda ............. 44
Balonccs ducs par d'auta bauquesc

en pays àtmagcra - - .------ 0,4-0
usêtâ ruI b u -r cat-.il", titi'
oi,iguiiO»8 et action? .... ..... 82,600

1'îot,v,îSul..... .. ..... ,i5,sso
;zéaut.es tu a-oullrauoce.... 3 ,441i
mmt;zebit .' t.pari-nanlt à la bâtaque 2 ,402
aptIéquu. swu. lmx'teubleîài vou-ItL 9, il

Mcifices dt !u batiquo-------------->5,71
Total do*lacit.. ............... l,4 l,76T
Prats aux diruenurs .... ..... .. -62b'57?' -

hiilr..'xnuybu, dur&UG l oa. .. 14,5-t.
8ll.cits do la ilals*au-n..trat le qos, Ât,u.a.4
ohiOlte icpIcS 4le les ui tg va

circula.tion un accula te:up, alu-
rani out le mois------------.....
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Commercent do crains et charbon

B Hruile (le 7,arbon,

AUX FROMAGERS!1

Tour s ms VoIrk )N

E -- Tel que:-

SCotoni,Présure,Coiuletir, Moules
gralids et petits, etc., 2t,_.

Une visite est sollicitée 1
?-P1n îà-7ep 7.a ,i-r?» 7w>Ls

Remedes sana[e
Ne Font ce f -a les hierbes et les ra.

c;ncs; qui servaient de médecine aux
%ncienq! Avez vous déjà vu le sau
vage se servir (le miném aux pour les
maladies ? C-ttc science~ des herbes
et ders r icires que nos f ères coinai-i
%aie-nt, ,'étasit perdue, M. J. P E
Racicot, de Montréal, à force d'étu-
des sérieuses au milieu des indigè.
re'-, est eifin parvenu à découvrir ce
secret qui fais;iit la richest deç ati-
cienne f>inilec. Car. quell,- est la
olu-; grande r'chrsse d'une fimille i
N'e.ht-ce pas la santé il Ainsi donc,
ayez pleil e et entière confiance dan,
l'ivtnir :vous serez riche et heureux

Porte voisine de 1'ilotel Yamnska, les remèdes sauvages de

- - seul inventeur, propriétaire et manu

L acturier de remèdes sauvages pi

~ ~ 1434, Rue Aiot-e -Darne,
Plombiers, Ferbliers. CLuvreurs o T E L

AppAgz.MI rE CUAuF., AGE

.%_ LE-AU CHAUDI, À LA VAPEUR E-r
AIR CWAUD.

--- Spécialit--
Couvcrturas en F-er blanc, en Têk, e1

ern Ard-ises.

SFerblaitioties de totites sores."

F.AITES 1 DEMANDE.

Prix modérés. Ouvrage garanti.

SAWL Rf
magasini Qeneral

Rue St-A utoine, Place du Marcli,

ST-HYACINTHEL
-Eperits, Provisions, Vills et

Ligueurs.

Ferronneries et Peintures.

FAIENCES, VERRERIES, CHAUSSURES

.Marchzandises de touveautés.

A ST-I1YACI Ik-1f, on peut
voir M. Racicot, touç les samedis à
l'Hôtel-Windsor, en face du Ma-ch,
On peut se procurer là et a'ors z
Remèdes, cèIêbres pour teaîtes lei ni

ladies.

£OS IeBRY & OTE
FERBLANTIER, PLOMBIERt ET COUVREUR

154: Rue Cascades, enface de la Sta-
tion de Police.

-Sécalit6:

C'ouvertures en Lr-Blarc, Tôle Galva-
nisée, &., &ce.

Aussi : coi-nicihea en tôle galvanisée.

Tontes esp,èces d'ouvragés exécutées avec soin, àe
de rxtrmsmcdérés. Ouirage garanti. Agrès
c tmgeric, chaudièrea t sucre, bassin pour

Les~ ~ d macau sl campagne trouveront tou-

joer chcz nons toutes esptces de ferbiauteies au
mre prix qu'à Miontréal.

UAQUETTE k~ MODBOUT

MANUFACTURIERS DE

POELES DE TOUTES SORTES, FOUR- P0res, Chasszs, .7alousies, Mou-
NAISF-S, ETC. 1 tures, etc.

Courroicscae cuir pour Dal-a

FERHUILESyPEINTURE8,ete

8PECIALITES:
]Fournaises et Paoiles de

L' eoillemr et leu plu émoomiquen.
IF«rom=uies de toutes sortec à des prix

qui défint tout* siumpétition.
PZdu arciPrk vnsWp de M.

O. Brodeus'

lu~ Oct. '91-! a.

-COIN DES RUE-1

Williams et St-Canimir, St-Hyaolnthe.

Noua achetons et vendons toutes espèces de
bois br-uts et preparés aux coud.tion, leu plus
natnt*.gefle.

D&oupage et teurnage exéScutés sosle plus

On n'emploie que du boiu de première qnsl:

Dr uie St-JacQUes
MEDECIN DE L'URIQN SAIIT-JISPR

FJL&RRAC11E CÀENAILIE:

Ao 13, RUE ST-DLWNS

N.G.-LEIDIJC & Cie
(Membre do l'Unmion St-Jcaopl)

100 Itus CASCADE8

liq. IP.nce <lu M6trelle,

Patrons gratis à tolite personne qui achètera une
robe.

bl. Leduc tienit toujour% commeî Imr le passé des
étoffes à robes,& dis prix exueptilnuellcxient avan-
tageux.

$oies, Velours, PllueLes, Dentelles, Bruderies,
Itubans, Chapeaux, luinea, Etc.,VItc,

Ses tweeds oauadiens ! nglals et Ecosu.is, pour
habilloement d'fotnmes défient toute

ooznpotltiou.

PA ONUELO & FRERE I
-plicer-les &le Ftamlilles

Rue Cascades, S&-Hyacinthe.

Fonderie Agricole

(T AB L 1E EN180

Charrues, Cribles, flouleverseurs, Sar-
cloirs, Renchausseurs, etc. Seul proprié-
t.aire de la charrue patet5ie "BOU LAï "
av'ec laquelle an labonre, amsis, de lx rvi-
Ions à la fois.

ST-M1YACINTIQE.

23 juin q,2.

De constructfions en pierr(
brique ei~ bois

-o-

SPECIALITÉ:

Ouvrages en cimenut, Four
nmaluess Fourm, cte.

IL iNe BERNIER
Pu~eur d'appareils de Chauffage, d'Ee-

rag e. de Bains, etc.

Cabinets d'aisance, oviOrs (SInks) etc

D'après lms syatJims les piLns prfeceionn&i.

-o-

TOUJOURS ENt 1!i%'N5

TUYAUX EN GRÈS.
__O-

I «î, ]une Caucades

Qu~~~~ lm1o, ;

u&IME
-DU-

SACRE enII
Tapisseries *I

Bordures I
Décora/ions de pla;onds 1

.On trouve à cotte librairie et
l'on peut s'y procurer sur de-
mande :Fournitures de classef
livres de piété etc., aiflhi que
tous les ouvrages annoncés dansa
la Bibliographie de ce journal,f e
tout aux prix les; plus bas. Une
Visite est respectueusement solli-
citée.

L IL COQUET & FRERE,
Coin des "aes Cascatùs et Mondeor

ST - HYACINTHE

GROS ET DÉTA1L.

J os. M o rin,
,Hcm6rc de 1Unim St-.TocpA>

Marchand do Chaussures

(EN PACE DU MARCHÉg, ST-IITACINTHZ

M. Mor;n vient de recevoir un
assortiment considérat de mar-
chadises, titock d'été.

TOUJOUES rit XII"

VALI8ES,SACSDE VYCCI
EMLLE

En g-os et en détail.

la-5p6cialité de chansauxca fines et élégantes.

Ccm it lea C-e Bsperier

COMPTABLE ET AGENT D'AssuRÂNCI

Informe le public et r;.-rticu-
lièremtnt ses corf'rères Je l'U-
nion St-Joseph qu'il représlente
comme Agent, plugleurs Compa-
gnies d'Assuirance Anglaises, Ca-
nadiennes et Américatines et qu' i
compte t.ur l'uncouragemcnt au-
quel il a droit.

QueGri lns rnco, Ive oeil and Loni.
don, Hlb IUeNIartford

& ai onal.

Bureau : NÔ 9, Rite Si-Dtms

Orgatu de Mn!~ion $t-7osePh de
. St-Hyacinflu

JOURNAL REBSOMMUARE
aIùsycmpte do, * n'


